
112 Br~ves communications- Kurze Mitteilungen EXPERIENTIA XX/g 

importants  et, dans bien des cas, le pourcentage est super- 
posable, m~me inf6rieur, Ace qu 'on observe chez des oeufs 
de contr61e n ' ayan t  subi aucun traitement.  Seules les 
grandes quantit6s d'eau distill6e (les deux dernigres 
colonnes) provoquent, surtout lorsque l ' injection est faite 
au d6but de l ' incubation, un % de malform4s double ou 
triple par rapport au contrSle. En  d~finitive, le Tableau 
montre d 'une mani~re 6vidente que l 'eau distill6e n 'est  
pas un agent t6ratog~ne: d 'une part  parce que le nombre 
des embryons malform6s est toujours tr~s petit, d 'autre 
part, parce que le type des malformations ne se r~p&te pas 
constamment;  en effet, nous avons obtenu presque la 
gamme complSte des malformations d4crites par les dif- 
f6rents auteurs chez l 'embryon de poulet, sans aucune 
pr6dominance d 'un  type par rapport g un autre. Dans nos 
exp6riences, les embryons malform6s sont morts presque 
toujours au cours de l ' incubation et ne sour pas arrives 
6clore spontan6ment.  Sur 71 malform6s, i l y  a toutefois 
les 20~/~ qui sont arriv6s au 210 jour mais sans pouvoir 
4clore: il s 'agit done d 'une mortalit4 tr~s tardive. Une 
autre p6riode durant  laquelle nombre d 'embryons mal- 
forrn6s meurent  se situe entre le 7o et le 12o jour (durant 
cette p6riode, les 57,1~/o des malform6s sont morts). On 
peut done affirmer que la plupart  des embryons malform6s 
meurent  entre te 7 e et le 12 ~ jour. Si les malform6s d6- 
passent cette p6riode qui pour eux est cruciale, ils ont bien 
des chances d'arriver jusqu 'au terme de l ' incubation sans 
toutefois parvenir ~ l'6closion. 

Conclusions. De l'ensemble de ees recherches, nous pou- 
vons tirer les conclusions suivantes: 

(a) La simple piqfre de l'ceuf, faite dans Ie blanc, 
divers stades d ' incubation,  est une stimulation m~eanique 
tr~s petite qui  n 'arr ive pas /~ influencer ou g troubler le 
d6veloppement normal de l 'embryon de poulet. En effet, 
chez les oeufs piqu6s, le nombre des embryons qui meurent  
dans les premiers ]ours qui suivent la piqfire, le hombre 
des embryons qui arrivent au terme de l ' incubation et le 
hombre des embryons malform6s correspond d 'une ma- 
nitre presque identique k ce qu 'on  observe chez les ¢eufs 
de contr61e qui n 'on t  subi aucun traitement.  

En  d6finitive, lorsque I'on injecte par piqflre dans l'ceuf 
de poule une substance d~termin6e, nous pouvons retenir 
comme nul l'effet t raumatique de la piqfire; par cons6- 
quent, les effets obtenus doivent ~tre attribu6s unique- 
ment & FactiOn de la substance introduite. 

(b) L'eau distilMe, introduite dans le blanc de l'ceuf 
des stades diff6rents de l ' incubation, peut avoir sur l 'em- 
bryon une double action: 14thale et t~ratog~ne. L'action 
16thale se rend 6vidente soft par la mort pr*coce des 
embryons soft par une mort  plus tardive qui frappe les 
embryons au cours de l ' incubation et qui ne leur permet 
pas d'arriver £ l'6closion. Toutefois, cette action 16thale 
se manifeste A un degr6 tr~s diff6rent selon que la quantit6 
d'eau distill6e introduite est petite (x/z0 ou x/x0 cm2) ou 

grande (1/2 ou 1 cm s) ; darts le premier cas, Faction 14thale 
pr4coce est 6vidente quoique toujours tr~s modeste, tandis 
que Faction 16thale tardive est presque inappreciable. Si 
la quantit6 d'eau distill6e introduite est grande (1/2 ou 
i cm3), Faction 14thale pr4coce est importante et le nombre 
des embryons qui meurent an cours des trois premiers 
jours qui suivent l ' injection varie de 13,5 g 78°/o des oeufs 
inject6s; de m~me, le nombre des embryons qui meurent  
plus tardivement  (4e-20 e jour) est toujours $lev6 et, dans 
certaines exp6riences, seulement les 8% des embryons 
sont encore vivants le 21e jour. 

(c) L'action t6ratog~ne de l 'eau distill6e a 4t6 6valu4e en 
se basan£ sur Ie nombre des embryons malformds qu 'on a 
obtenus. If faut dire avant  tout  que l 'eau distill*e n 'es t  
pas un agent t6ratog~ne, et qu 'en aucun cas, elle ne mani- 
feste d'action 61ective. Les petites doses ont un  effet t6ra- 
tog~ne nul, les doses plus grandes ont un  effet t6ratog~ne 
tr~s modeste. 

(d) Si l 'on compare les chiffres des 3 Tableaux, il ressort 
que les grandes quantit4s d'eau distill6e ont une action 
14thale, pr4coce et tardive, importante et 4galement que 
Feffet t4ratog~ne est appreciable. Puisque ces memes ac- 
tions sont presque nulles, aux doses tr~s petites, il ressort 
d 'une mani~re 6vidente que les fairs constat4s ne sont pas 
li~s aux propri6t6s chimiques de l'eau, mais vraisemblable- 
ment  A Faction de la masse de liquide inject6. 

(e) Une conclusion d'ordre pratique qui peut ~tre d6- 
duite de nos recherches est la suivante : si l 'on dolt essayer 
Faction d 'une substance d6termkn~e sur l 'embryon de 
poulet et que cette substance dolt ~tre dissoute dans l'eau 
distill4e, l 'on dolt dissoudre la substance dans des petites 
quantit~s d 'eau (1/2 o ou 1/10 cm3). Dans ces conditions en 
effet, Faction m~canique de la piqf~re et l'effet tSratog~ne 
de l 'eau sont nuls; l 'action 16thale de l 'eau distill6e reste 
dans des limites tr~s modestes et, par consequent, les el- 
lets observ6s sont uniquement  la cons4quence de Faction 
d6ploy6e par  la substance employ6e. 

Summary.  The authors have tested the action of injec- 
t ion of distilled water (x/20, 1/lo, x/2 and 1 cm s) on the 
development of the chick embryo. These injections were 
made at  different moments of incubation. The two largest 
doses cause marked early mortal i ty of embryos; when 
the doses are smaller, the lethal action is very slight. 
Distilled water has no teratogenic action: teratogenic ac- 
t ion for the smallest doses is nil, and very little for the 
largest doses. The puncture alone of the egg has neither 
lethal nor teratogenic action. 
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